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Sérieux Incendie
a Bienville

Il cause tout un émol ches Ia
population. — Le feu éclate à
la suite d'une expdesion ches M.
Pierre Ourbonnean. — Madame
Ouebonneau et Je pompier
Blouin blessés.

DEUX MAISONS EN CENDRES
 

Un incendie a détruit deux

maixous, hier, à Lévis, rue Mont-

«alm.  Cex maisons sont les pro-
pibétés respectives de MM. Pier

re et Trénée Carbonneau.
M. Pierre Carbonneau demeu-

ve, ene Montcalm, Avec lui et

koi épouse demeuvalent sex trois

filx ef leur femme et enfants, Hi

er aprènnidi, M. Irénée Carhon-

eau était occupé À faire lex ten

saux de parachévement bes mai
son, en arrière de celle de son père

 

TA

LEVIS
i

Le Cercle des Fermières de Lé-
vis,
Je Cercle des Fermières de Lé

Lévis à tenu vou ausenibléé an

nuelle, hier woir, soux la présideu-

ve de M. A. 1énilets du Départe
ment” dé l'Agriculture, à Québec.
M. l'atblé Thurmel, vicaire à No-

treDamk était présent.
Lex dames dont les noms sui

vent oul été élues  officlère :

Présidente, Mme Joseph Bernier:
Vice-présidente, Melle Aba Pel

letier ; Necrétaire, Mme Vve Er
nest Léveuque : Trésorière, Mme

François Joneas ;: Bihliothécaire,

Mme 4. “Fournier; Lecttce.

Melle W. Giguère ; Déléguée,

Mme Valère Roy : Tère conxetllè-

ve, Melle Delphine Bégin : Zème
conseillère, Mme B. Turgeon.

M. l'abbé Thurmel a adressé
des remerciments aux  officières

sortant «le charge et des félicita-

tions aux nouvelles élues.

Comme il voulait  souder los } Ps

joints de va couverture de «a nou [A l'Da da Orléans

velle bâtisse, il demanda à sonf Les élèves du Collège de Lévir

épouse de vouloir bien prendre
soin d'un vaisseau qu’il placait

#ttF le poêle dans le but de faire

Sondre la peinture à toit Mme

Carbonneau prit soin du vase

quaud soudainement son enfant

semettant à pleurer, elle alla daux

se chambre à coucher, le conte

on du vase qui était «ur le poèle

ve mit à  bonillir et durant be

temps où elle était dans la cham-

bre à coucher venversa «ur le

poêle. Voyant que, l'odeur dans

im maison devenait acre, elle re

vint soudain et aperçut le conte:

un du vase qui renversait ot pre:

naît feu. Elle voulut le mette

dehors ot comme celub-cl était

«had, cite l'échappa ner le plan

cher, 11 we produisit nue explo-

sion et le fen x cotmauiqua

dans la hatisue, ét ce, si rapide

ment que lex occupants eurent

peine à sortir,

M. Trénée Carbonnenu en por

tant xecours à sa femme ef son
cafant ent ane main brûlée, Mine

Morre Ciirbonnean sortit elle ae

xi avec difficulté, ‘

Le fon qui faisait rage se pro

pugea rapidement à nne grange

xituée en arrière de la maison de
M, Pierre Carbonneau et là une

vache et un cheval furent brûlés,

De td le feu alla à la maison de

M. lrénde Carbonneau et incendia

cette dernière de fond en com:

ble, Cette dernière maison de

vait être occupée samedi pur M.
Irénée Carbonneau et sa famille.

Un pompier de la Cité de Lé-

vis, M. Xavier Blouin a bien fail

li perére.la vie dans cet incendie.
Tl ne gendit dans lu maison de

M. Pierre Carbonneau et tout a
coup le toit et d'autres détirix

a'effondrbrent sur Îui. M. Blouin,
grâce au bon travail de xes com-

pagnons dit corps de lu brigade

du fen, fut retiré de xa dangereu-

ne position. M. Blouin a en
quand même la figure, le con, les

mains brûlés, Le Dr leblond a

donué len soins requis à la vic-
time qui a été transporté à FIO:

tel-Dieu de Lévin
Les pompiers ont fait un Jon

travail. Malgré tont, les deux

Waisone et toutes lex dépendan-
con ont été détruites. Lex pertes

sont entiniéex à $4000.00, et il n'y

R AtlcUNE aRAUFANCE.
: DEORS

" Gosselin—A Lévis, le 15 juin
1922, à l'âge de 2 ans et 2 jours,

est décédé Laurent, enfant bien“

aimé d'Alphonse Gosselin, emplo-

xé du Bell Téléphone. a
Les funérailles auront lieu sd-

medi, À 4 heures. ‘

Départ de 1a maison mortuai-

re, No. 46 rue Shaw, pour l'église

Notre-Dame, et de là au cimetière

Mont-Marie.
Parents ct amis sont priés d'ae-

sont allés en pique-nique, lier,

i l'ile d'Orléans. Tous ont pas

sé une agréable journée.

La Chorale des Enfants de Notre-
Dame;
Moux la diveetionr de leur di

recteur, les enfants die la Chorale

Notre-Dame ont fait un pique-ni-
que, hier, sur lex’ terrains des]

soeurs (vappintines, à Kt-Ronu-

ald.
Peu M. Joseph Samson

regret

Manson,

Nous apprenons avec

la mort de M. Joseph
lily cle M.

vis, 11 était âgé de

Nous synhies.
Suite à la page 6

pme

SYSTEME DE CHEMIN DE
FER DU GRAND TRONO

Ohangements d'horaire
Un changement dans les cédu-

les du convoi À passagers sera fait

le 25 juin 1922.
‘Lex informations sont maiute-

nant entre les mains des Agents.
em

NAISSANCE
Lemieux—A Notre-Dame de!

Lévis, le 15 juin, l'épouse de M.
G.-Noel Lemieux,
de la Compagnie de Téléphone

Nationale, à donné naissance aj

un fils, baptisé nous les prénoms
de Joseph, Jean, Charles, Yves,

Joseph Samson de Le,

{frente ans}

Surintendant

’ LA CIN DB PUBLICATION DE
7

PARLEMENT FEDERAL

Un debat sur
 

Oltawa, 16—Vingt-wept navi:

re de la marine marchaude du
Gouvernement canadien vont è-

tre muix de côté, en attendant d's.
dre vendus L'honorable WU.

Kennedy à annoncé cette nouvel

le alors que la chambre était à
discuter non crédit de $4,360,720

destiné à constituer nn prêt à la

marine marchande du gouverne-

tent, Ce montant doit être em-
ployé à combler le déficit d'opé-

ration de la compagnie durant

l'année qui n'est terminée le 31 dé
vembre 1921, ete.

M. MeHride, progressiste de

Cätibou, à dettaudé à M. Kenne-
dy ce que le gouverneguent enten

‘tait faire dex vaissenns. “Le
paye”. dit-il “a en main soixante

navires qui we lui rapporteront

certainement jamais rien.”

Le ministre des chemins de fer
répondit que Fopinion des diree-

tenes da Canadian National coin

cidait avec celle de M. McBride
of sue 27 navies de petites dimen

sions xeront wis an rancaet cet

te année pour être vendus le plus
toc possible,

L'hon. A.-K. Melean, libéral de

Halifax, dit que ce navires,

construits come mesure de guer

ve ne peuvent ben payer. “Le

, kouvernement, ajoute-t-il, est bien

avisé de monger 3 les vendre on

i même à les donner à des genx qui

tes mettront en service. (“est le

seul moyen de développer ici uno

marine 1varchande et d'eucoura-
ger les entreprixes individuelles.”

L'hon. T-A, Crerar, conseille

{alors au gouvernement de ne pas

trap we hier A disposer de ses

vojeseaux, disant que les prix qui

pourront être offerts seront miell

leurs dans un on deux ans. “

M. T-L, Church,

de Torouto-nord, <est prononcé
énergiquement contre une telle

mestite,  *hac matinée marchande

du Gouvernement a été d'un

grand secour: durant le guerre.

l'ourquoi ne pas lui donner nu
chance “ aujourd'hui, demande a

it? Pourquoi ve pas abandonner

aussi lez chemins ale fer natio

tuanx. Les chemins de fer ne peu-

veut reuse sans être appuyés
par lu marine marchande.
NeME”SETI

Parrain et mucraine : M. et
Madame Charles Lemieux, oncle

et tante de l’enfant.

 

 
1

conservateur

 

 

 

 

 

Nouvel
Moi

les de la
isson

la Marine

 sister aux funérailles esps autre
invitation

Les informations rassemblées avec l'aide
de ven différentes suceurnules nituécu
duns tout le Canada permettent à fu
Bank of Montreal de compiler des rup-
ports périodiquen sur l'état des molasons
duns toutes les parties du dominion. Cen
rapports sont transmis pur den Bin 1616.
graphiques particulier aux principales
villes d’où lis aont envoyés gratis,
poste, aus personnes désirant les
mat

r la
nfor-

Si vous désirez que votre
nom soit mis avéc ceux
qui reçoivent ces avis bar
Ia poate, motifiesen
succursale In Hue roche
ou le Bureau Principal à
Montréal.
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BANK OF MONTREAL

A-B. L'Homme,

UN SERVICE COMPLET DE BANQUE

SUOCURSALS DB
ETABLIE DEPUIS PLUS DE CENT ANS

LEVIS
Gérant.

 

Un Congres
de la jeunesse

Ouvriere a

—

dra au l’atrenage

18, 19 et 30 juin.

M one mapque pas d'intérêt
comme où pourra le voir et il 
jourd ‘hui
lecteurs.

Présidence d'honneur : Mgr F.

Dame de Lévis : Curé-fondateur
du Patronage de Lévis.

Vice-présidence : Très Itév, Pô-

re Calmein, SV, représentant, au
Canada, du Supérieur Général de

l'Institut des FI. de St-Vinceut
de Paul,

Présidence active : Rév. Père
L.-Eug. Tremblay, S.V., Supérieur
de l'Oeuvre de Jeunesse de St.
Hyacinthe: '

Vice-présideuce : Rév. Père J-
J. Plumondom SV. Organiss-

teur du Couggés of Supérieur À

Lévis, ‘
Necrétaire :

Fortin, S.V,

du Mile-End, Montréal.
Assiatant-ce@rétaire :

Ctéophas Boutin.

Rév. l'ère Joseph
icaire à St-Georges

M. l'abbé

Secrétaires qujoints : MM. Gé-

rard Lépine M. J.-M. Dumont.
DINAN 8 JUIN

Première d'Etude
2 hb. p. m—Duverture du Con-

grès. ’

Introduction :

Bienvenue aux Congressistes,

présentation des délégués. Pour-

19224,

ouvrière est :

**Riche’’ par sa doctrine.
“Pleine”?

de ses moyens.
“*Féconde’” par les résultats.
Rév. P, J.J. Pamondon, 8.V.,

Supérieure au Patronuge
de Lévis,

A—LA DOCTRINE des Oe
vres de jeunesse ouvrière,

Jeunesse (Bâtissons an édifice).

Dungers que court da jeunesse.
-—Nouet de l‘Egtise

—

Quelles veu-
vres elle patronne—T'aetion de
nos adversaires—C'e qui rente à
faire au Canada—Le mot d'or
dre : *Emparons-nous de In Jeu-
tease,”

Rév. Père H. Stanislas, 8.V,,
Chapelain des Unions du l’atro-

nage de Québec.
H—Les Promoteurs des Oeu-

vres—-La part du clergé.
(Choisissens

compétents),

Oeuvres de jeunesse paroissin-

lex et interparuissiales.

Avantages et inconvénients de

chacune.

La rencontre nécessaire.

M. l'abbé P.-& Desranieau, .
Chancelier de St-Hyncinthe.

IIL—La Vitalité des Oeuvres
(Batissonn nur des assines soli-
des),

Prineipes  directeufs des Orn
vres :

| —Le samatnrel

vatholiques.

vost, Montréal.

vres—(Gare aux fissures !)
l'e qui tue les Oeuvres :

me, — Extériorisation.
M. l'abbé Né-V. Lavergne,

que.

—La part des laïques.
(Appuyous-les d'utiles contre

forts).
 

: Lévis
Programme des Réunions d'Etu-
dedu 2e Congrès des Oeuvres
de J .
Voici le Programme dus Réu-

mions d'Etude du Ze Cougrés des

Oeuvres de Jeunesse qui se tien-
de Lévis, ler

nous fait plaisir de le mettre uu-
sous lex yeux de nos

X. Gosselin, P.D., curé de Notre-

des architectes 34 rue St-Georges, Lévis,

à l'honneur ;

| Pas d'oeuvres dérieuars sans ve.
la.—Fuire penser, vouluir, agir en

Rév, Père P. Laperrière, 8.V.,
Supérieur de la maison Le Pré

IV—La Banqueroute des Oeu-

~~ Matérialisme. — Naturalis-

Rédacteur à L'Action Catholi-

V-<les Noutienx des Oeuvres.

LEVIS, Prop.

LE QUOTIDIEN |
Concours vital, réel, personnel

Ides Iniques.

l’ensées des Bouveraing Ponti-
fes à ve sujet.

Rév. Frère Jos. Donati, 8.V.,
Divecteur au Patronage Laval.

LUNDI, 19 JUIN
2h. p. nm—DEUXIEME REU-

NION D'ETUDE.

b—L'APPLICATION des prin

Faire des chrétiens complets :

- Préservation et formation in-
tégrale : religieuse, morale. in-

tellectuelle, physique, sportive, et
sociale. Ne pas se payer de mots,
mais fuite peaduire des actes
spuntanés «t volontaires aux jeu
Hes gens,

Rév. P. E-Eug. Tremblay, 8.V.
Supérieur du Patronage de St.

Hyacinthe. .

ViL—Mayens de formation

suenaturelle of morale

Neulpter an ehrétion est an art
divin,

Présenee du Prêtre —Vie li-

turgique inteuxe, — Organisations
multiples favorisant linstrnetion
religieuse, la dévotion solide, —
Faire des convaineus.

Rév. Père Rochette, 8.V,,
Supérieur du Patronage Laval

Suite à le page 4

Petites Annonces.

 

de la rue Fraser, 17 appartements
vhauffage central, électricité, ga-
rage et hangar. S’adresser à 39
rue Fraser, Lévis. | J.N.0.
—

AVIS AUX INTERESSES
——

Toute personne ayant des ré

quoi- ee Congrôa—Deuxième an-|Slamations à faire à la succession

nent (St-Hyacinthe, 1920.—Lévis|de M. Clovis Lamontagne, mar-

Stthand de meubles, 105 rue
La vie den Oeuvres de jeuneyse| Georges, devra les faire d'ici À

trente joura.
Toute personne qui a des comp

par l’ensemble varié |tés et billets passés dûs est aussi
priée de payer daus les trente
jours. Passé cette date, nous
enverrons les comples en collee
tion.

Le magasin sera ouvert de 8,
9 heures du soir. Pour toute cor
vespondance s'adresser au No

|—Pourquoi des Oeuvres de|105 rue 8tGeorges, Lévis.

J.-Alphonse Lamontagne,

eurateur.
1 sem.

[RC

SERVANTE DEMANDEE
 

On demande une servante au

On demande une servante. S'a-

dresser À Mme Georgits Leblanc,
3.

——_

TRUOK-AUTO À LOUER
Avis À eux qui voudraient

louer À bon marché un truck-auto

pour tout ouvrage de transport,

ainsi que pour pigue-nique, voya-
ge de pêche, ete. Adressez vous

pour cela à R. GAGNON, 180 rue
St-Georges, Villemay, Tél. 6287.

A VENDRE !
 

Un bugxie MeLaughlin aves un!
“top” et bandage cle roues en)

eaoutfehoue est À vendre. S'adres-!

ser à Philippe Delisle, 143 rue,

St.Georges, Villemay ou Télépho.
ner à B11J. ju, a:

reel

AVIS

Pans la nuit du 15 au 16 cou:
rant, un bouquet a été enlevé au

numéro 84 1-2 rue St-Ueorges.

Lévis” La personne qui l'a en-

levé à été vue et son nom est con
nu, elle est en conséquence aver-

tie d'avoir à le rapporter immé-
diatemeut à son propriétaire sans
quoi elle sera poursuivie suivant
les rigucurs de la loi 3 fs. 

| prison.

(Nous allons appeler

st.

VENDREDI,

sud.

+

LE 16 Juin 1088

 

-—

Organe des in.
téréts dela rive.

.

 

 

ment subir son procès ou non.

pes, - - où MOYENS vcmployés|  Enent. - Les aliénistes,
pour aiteindre le but qu'on ae —
propose. LE JUGE MONET PRESIDE

VEL But des Oeuvres de jeu- —
nesse Montréal, 16.—Adélard Delor-

me qui est nceusé d'avoir assaxsi-

né son demi-frère Raoul dans lu

nuit du & au 7 janvier dernier,

été amené de la prison de Boe-

deaux à la cour, hier matin, vers
dix heures moins tn quart, dans

l'autornbile du gouverneur de lu

Ou le fit entrer par lé
«liflee de la cour supérieure sur

lu rue St-Jueques et en le ven
duisit près des cellules pluvées
tout près de la cour de police, ob

on lui donua un siège. Laeousé

paraissait complètement indiffé-
rent et là perspoetive d'un pro.
vès eu cour eriminelle ne sem

blait aucunement l'inquiéter.
Toutes les précautions furent pri-
Res pour empécher la foule d'af-
flner dans l'édifice, êt un double
vondon  d'ugeyts arduit toutes

les eutrées,

Las salle de lu cour du Bane du
Roi était remplie à étouffer,
quelques minutes après l'ouvertu

re des portes, Les fonction.
res firent évacuer la elunubre

uvant l'arrivée du prisonnier, ne
A VENURE OU A LOUER Tuissant que crux qui avaient

,; ; quelque chose à voir daus cette
Magnifique résidence, côté nord affaire,

it ne fallut que treute minutes
pour assermenter le jury. La

CATHAY a feline 28jitrés et Ta)
défense en a refusé 11. Ou a

mis de côté les jeunes gens, de

sorte que le jury est composé ex-
elusivement de Canadiens-Fran-
cuis d'âge mûr. Les jurés furent

appelés à prononect un serment

spécial, s'engageunt à déclerer

“que l'accusé est capable de su-
bir ou non
to.”

Apres hu lecture de aete dd'ae
eusation, Me J.-C. Walsh, CR.
MP, procureur de ln couronne,
se leva et s'adressant nux jurés,
il teur dit :

‘La première question

vous avez à dévider est celle-ef :
‘l'aveusé est-il enpable ou non
de comprendre ce qui se passe ?

les témoins

que

qui relateront certains faits qu’ils

ont constatés, Nous avons plu-

sieurs officiers médienux d'hôpi
taux qui noux conneront leur opi-
won d'experts sur l'état mental
du prisonnier. La défense appel-

—Les soëurs de l'accusé témoi-

sou provès au mévi-fa

 

lque c'est elle qui à soulevé des

wental de l'acousé.”
Me Gustave Mouette, CR, avo-

cat de 'aecund, appela comme
premier témoin le Dr I.E. Dov.
lin, surintendant cle l’anile Bt.
Jean de Dieu À la Longue Pointe.
Le Dr Devtin dit qu'il à donné à
la cour certaines fiches relatives à
des personnes qui ont été pension-
uées À cette institution. ll à dé-
vouvert qu'une femme du nom
de Mélanie Grenier, épouse de
Joseph Valade, est entrée à l'hô-
Pitäl le £5 septembre 1911, Ba fo.
lie pouvait être appelée ** dégêné-
rescenee Elle quitta l’établis-
sement au mois de décombre
1914.

Le De Declin fournit alors des
renseignenients sur Camille De-
lorme qui souffrait de paralysis
rénérale lors de vou admission À
l'hôpital, puis sur Arthur Cons-
tant et Eugède Grenier, ce der-
nier ayant été probablement
interné vers 1891,
Mme François Bérubé rendit

cusuite témoignage à propos de
l'état d'esprit du père de l'aceu-
sé, Elle est la sueur du père
du prisonnier. Sn soeur Merme-
line n° épousé un nouwmé Four-
nelle, Elle a une fille qui souffre
de folie jugée incurable. Son pè-
re, Francis Delorme, avait un frè-
te Gustave, qui est devenu trou-
blé sur sex dernières années, Un
uutre frère, Wilfrid, souffrait de
paralysie totale, Son seul frère
Camille Delorme avait un fils,
Théogène, qui a souffert depuis
son enfance de graves attaques.

Le témoin, rappelant la jeunes-
se du prisonnier, dit qu'il a été

soigné à l'âge de deux aus, pour
wausde tâte.

JL

ayoit l'unbi
de rouler na tête d’un côté A
l'autre de son berceau.

Rosa Detorme, soeur de lac
«usé, À la reprise du procès, dans
l'après-midi, à rendu témoignage
et raconté l'arrivée du cadavre
de l'étudiant Raoul à leur rési-
dence. Me Monetté lui deman-
da si quelque chose appartenant

l'abbé avait disparu de la mai-
son. Mile Delorme répondit
qu'un paletot de fourrure avait
disparu: Elle aasociv cette dispa-
tition avec lea visites des détecti-
ves et déclara que le paletot avait
été volé,

Le juge Monet suggéra que la
preuve devrait se borner aux
faits et dires de l'uceusé, Me Mo-

été

“fuette prétendit qu’il voulait pré
setter & la cour le tableau eom-
plet «le la fmnille, H demanda À
Mile Delorme pourquoi elle anso-
init la disparition du capot aux

visites des détectives. Le té-

moin répotdit : ‘Parce qu’ils

sont la cause de tout notre trou- ble. Ce sout enx qui out dit que
Suite à la page 4
 

No 4, rue Gauvreau. j.no.|leru ses témoins en premier, vu
—_

ON DEMANDE

   Peinture ! Peinture !

 

A

Ù
L’etat mental[toutes eu premier lieu sur l’état

de Delorme
{Un procès devant douze jurés
| pour décider s'il peut actuelle.

   

  

  

 

  

        

   

  

 

   

   

          

   

 

DODIER &
CRETE

81.83 mre St
Georges fevis

Voiei vouir le temps de faire à

votre résidence, établissement ou
poste d'affaires sa toilette an
nelle.

Une bonne couche de peinture
prolosigera la durée de vos bâtis-

ses en angmentera la valeur et ai-
dern à Vos affaires en augmen-

tant votre crédit,
Le suveès appelle le auceès !

Rien, ne gignifie mieux prospérité

qu'une maison nette et bien pein-

turée.

La peinture Brandram Hender-
son est la meilleure au moude,
rien n'égale Ia netteté de ses cou-
leurs. EN VENTE CHEZ  



kd

PLICKPOCKET

——
Muutréal, 1G—M, Charles =

mithson, de Washington, hb. C.

qui est propriétaire d'un certain

nouibre de chevaux qu'il fait cou

vie à Bluebonnets sousnetlin tout

lubillé dune su clube, an

Windaoë, veus neuf heures, avant

lier noir, lotsqu'it meutit vue

wait xe fautiler duux le gousses

où il porte son argeut.  N'évoil

lunt brusquement il suisit la

main en question, une main d'une

femme, La dune, sueprise sure le

fuit, voulut faire croire à M8

mithson, qu'elle était entrée dans

xa chambre of quelle avait pas

intention de lui derober son ar

sent, M. Saillisen wen erat rien

of ie aveeter Ly dame qui ae donne

Fiza

UNE  
colume nou, A lu police,

Allison 42 domicile

conn,

ans, sins

=

NOUVEAU DEVOIR

Melle Bernard
ne prenait plus

 

mise sur pied.

“de garde au Tanlae

otnaissance (rés vive et je sui

Heureuse de te récondeaueder au

Mademoiselluses il wire

Anu Bernard, une jeune

SEovue Saint Alphonse,
cde soutfrix tellemepr de
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Une Québecoise déclare que pen.
dant trois ans elle souffrit af-
freusement de maux d'estomac.
—Elle prit du Taniac et main.
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tres en vue de Québec, demescraut
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tae pendant (rois ze que je
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est bien admissible ‘de hi part
un pauvre diable de puête, daus
nue vue du quartier de Melleville,
quand je w'entendix appeler pas
Une voix reteutissante,

découvrir le poxsenseur de ce ma

té de tu rue, J'apercas, debout sur
te seuil d'un cestaurant de belle

apparence, portant pour cueigee
“Aux deux Mélingue”, mon vieux
caourade Néhustion Barbeun, ex
“vaud premier drame.
plis connu sons le psendanyne
artistique de Rigognae, qu'il ily
ta, pendant vingt ans, jue ler
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rhumatiswe,

bright, digbéte, wad de dos

toutes lew maladies deg reine

 

pant gyle ventre qu'il avait pro

Gent: ba cae du voilà !

Drigghlee, Fis-jeo en riant à mou

tenn, je ne n'etais pus encore «

perc de ces venplondiusants on
Donpoint Cle fait est que ce...

 

“dernier coup d'ocit à wa toilette,

p
e

a
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jura cellule de ln Bastille,
‘fin delsgir Es contumes, aw +

pourpoints,.. Hélas, quand je
jouais La Mâle” ct que dans tu
gluee de mn loge, je Jonngis he

j'étais très bien obligé de me di-
re que je rexetblais bien plu.
tôt À ve gro» soufflé de Mas eue

qu'au mignon cavetior 4° Margue]
wuerite de Navarre,

i
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“Le publie qui, je dois Te recs:
uaître, avait eu pour noi des tré
ot d'indulgence, ne digéra que
ton plus eo veuttre dé nulheur et

un not, J'eutendis nu embatleur,

lostallé aux fauteuils

tre dire tranquillement à sou

CM Sigognue est tou-
Jours ur grand artiste, mais, quel

donunage qu’il soit si gros. dans
les drames de cap et d'épédl à

d'aretres-

voisine :

présent it a Paie d'un tonne
Hier” |

‘d'étais fini, mon vieux. fini ?
Quelques jours plus tard, te dires
leur avec ce sourire pertide dos

ul

cS multiples seeds, combien de
fois, uisje failli crever der age ?
de ue le dirai pas.

“Alors 3 be vengeance ‘étant un
plaisir des dieux, je ue iis pre
wis oi aussi, de voir ve Frémi-
court réduit quelque jour à jouer
de “Sales pannes des finan
Polos Les vouédies modernes,

par exemple. Pour cola, il bal
lait arriver à ve qu'il prit ‘du

 

ares de lui ai done ten,
ty au deux mois, un dixcottrs tort
CVJui disurst qu'ancieu comé

aoi même, je aTresi is
# son avenir dramatique, que, ni
voukat il pourrait prendre bour
défier, à la condition, toutefois,
lo me pier eg billets do théâtre.

die:

"UTpense que Canimal ne s'est
pas fais répéter l'invitation...
Depuis deux mois, 11 Tait joi nes
dtatre repas fpar jour. Quel.
Yquefois, 1} soupe encore “en sup
plement dla sortie, Al dévore
cole fer Pantagruel, et boi
count le maréchal de Basson

MANGEZ MOINS DE
VIANDE SI LES REINS

VOUS FONT MAL

| Prenez des sels pour nettoyer les
reins si la vessie vous fait souf-
frie,

—

Manger de la viande régulière
ment produit parfois des maux de
rvins et des douleurs rhumatis-
autorité bien connue, parce que
l'acide qu’il y à duns la viande
eReite les reins, qui se anrmènent,
puit devlennent paresseux, s'en
barrassent “el cansent toutes sor-
tex de miseres, surtout de mal de
reins eld_es douleurs rhamatis
wales, de xérieux maux de tête,
l'acidité dd l'extomue, La consti
tion, la torpeur du foie, l’inaone
nie, ierilaiion del à vévuie et dus
organes urinaires,

Dès qu'on à mal dans le dog on
que les veing ne fonctionnent sas
bien, vu si ln vessie we dérange,

lp
| .

verre, Je le nourris raîtrouxe-|avez env Mm € ) « OF
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réparations a ensové aujoterd'hnÿ

|

Vis na poitrine que jen avais dans le “Geudre de Monsieur “Latade* à l'acte de l'évasion de] Sétnaire, me dit tranquillement :f terre.de BK ave ! sournoise:
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prenez-en vue cuillerée à thé dans

A | '
‘ 4 "lee ode +

  Ipitarions ve coeur

de ne ponvais presque plas dor
une note à l'Allemagne pow bof hé terribles ; Poirier”, Comment ! c'était soux tu Bastille” ! “Noux vieillissons, Sigognae, lient de haricots, qu'il adore, et [un verre d'eau, avant le déjeauer

  
demander de prendre des mesa [1 ; ; paie a
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TU Prosiique oniforme que je ve lei le rire de Nigogeae devint faut faire place aux jeunes ? À cubusoué dans nou coîn, je guet-
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Winnipes, Mi Li convention

Pour nommer les cinplishats libe|

aux de Winnipeg à ête marquée

Lier soir, par un discours die ho

morable T.0°. Norris, premier mi

Nistre, M. Norris ie déclaré qu'il

avait visité dix circonseviptions

 

et qu'il en était venu à ta conclu

sion que lap arr

n'obitiendenit ques le crioraqueoui
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de metal et je dors tonte ln nn
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patr les forces du ge

 

Fite sue le front de Chi Li. wa
dep les derniers rapports vec 

Laman JJPSSA 0-0

panini

ivi. ta

motions multiites or congrament
Sif dosees, Je enone dies sensibles épi-
tosieres de la périphérie parisienne
I] Sigozoue sois cette livret,
afl chine!

 

HU sourire malicieux éclaire sa
bonne figune céjouie, et, après tu

prin Serre Be wai, ib owe did:
© Tw as lait d'un homme opin 
x" “0H de serait pour moins, ré
pliquaije.Tu aux done renoncé an
“lheitre !

 

—Oui men veux !
Lorene du ge 60 theditee, ni plas wi moins que

w l'itatnortet Deloludie, ale 10
ad Wa Pei tout jeune.
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np La cane Lode Rigognae ©

clara Fun large vive, ne se trap-
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: . °Train-Exposition des Produits de l'Industrie Française

 

   
; Le projet du train-exposition fran-

au Canada est maintenant du
maine de la réalité, grâce à la

e volonté et à l'étroite coopéra-Rion de toutes les parties intéress 8,wt actuellement, cette expositionWoulante est en marche à travers leCanada, visitant en route les prin-fipaux centres du pays.
Après la brillante inauguration du«envoi fenJours derniers, A la gureViger de ontréal, à laquelle assis-Faient parmi les personnalijcs lesplus marquantes, le premier ministreu Canada, les sénateurs C, P. Beau-en, Raoul Dandurand, SmeatonI vhite; le” comte d'Armand, prési-dent du train-exposition, le viseonsul de France à Montréa!; M.Æmile Hébert, dif Pacifique Cana-‘adien, et plusieurs autres représen-Rants des chemins de fer, les wagonsrent ouverts au public et ce ui-eiput admirer les superbes mens.de la fabrication induaterielle fran, Artistiquement disposés dansles différentes veitires dy convoie.STous les jours, des foules de visi-Reurs ne cessèrent de défiler devant9 nombreux exhibits, et n°il estpermis de juger par le succès qu'’i*le femporté dans la métropole, lc
in-exposition est assuré de faire

randonnée triomphale jusqu’à
Victoria, sur la rote du Pacifique,
* Le train, qui est composé de huitwagons-exposition, à part les voi

affectées au personnel,
sente d'une manière ratique au pu-lie canadien, des ich
fabrication francaise.

    

Dans ceswagons, dont chacun a été organisé d'Art.sous la direction d'une personnalité jouterie Coutellerie.an vue dans le domaine de l'Industrie
eu du Commerce en France, ont été|la venue à Montréal de la“disposés de façon à en permettreJinspection facile, les articles
lon veut faire mieux connaître enCanads. En voici l'énumeration dana
“ordre qu'on a viv pour constituer |délicaterse, seront ainaj mieux con-convoi:
ler wagon—La Pensée Française.
ttérature ancienne et moderne.

Arts, civils et religieux.
. ‘Théatre, Archéologie.

gie. Médecine et Chirurgie.
ie. Enseignement technique

mbres de Commerce. Banques.
! Zième wagon—Le Domaine In.

  

  

Commercial et Touristique|et nos campagnes, l’immensité dede la France: Voyages. Chemins
de fer. Navigation. Colonies Photo-

phils. ~~Aviation. Génie civil.  

    

 

  

 

Sports.
Sièeme wi

de  

a

pré- |J

antillons de la |ticulture.

queen droit d’attendre d'une tells foire

ét . Mécanique
ation Yon aes. ot des habt: Canada,”—<'est ls nom qu'il porters

durant son voyage lel—est des mieux

erent de : vege foe Caractéristiques qui distin
Baleries. Poe! Tiers,

En

4idme wagon—Industries du Cuir:Matières premières. A plication.Articles de Voyage. Selle Chaus-“res, Ganterie, œième. wagon—Produits im-iques, Droguerie Pharmacie. Par-
fumerie.
6ième wagon—Articles de Paris,Instruments de on et Electriei-té. Brosserfe, Maroquinerie.

Vannerie. Bimbeloterie.blettrie.
ouets.
Tième wagon—Agriculture. Hor.

limentation.
Sième wagon.—Orfèvrerie. Objets

Bronges. Horlogerie. Bi-

Nous avons déjà rappelé, lors de
missionFayolle, tout le bien que l’on était

ambulante. Les produits fran ais,recherchés pour lenr qualité et leur

nus et de plus étroites relations com-merciales s’établiront,entre les deuxays, quand on réalisera les nom.sreux produits que l'on pourra
échanger.

Les Français psrcoureront le Cana.
da en y faisant connaître les articlesqu'ils peuvent expbrter,et iis réalise-
ront éga.ément, en visitant nos villes

nos richesses que nous pouvons aussi
exporter avec avantage pour nos
visiteurs, ’
Le train-exposition “La France au

3 on remarque dans chaque  
1 ériSogaJia 14,supérieure |

Ta-|réaliser

  

    
haut: Le train-exposition à Montréal,

En bas: Le wagon de la “Pensée Française” utilisé commesalon de réception.
e

welt, littérature attrayante, ete,
e

faire un excellent veysge à trenotre immense pays et noustons peur leur entreprise tout le secès possible.
Et l’an prochain, quand le Canadaorganisera en France un train sem-blable, non amis de là-bas peurrent

jusqu'à quel point nous pos-vons exporter des uits naturelset autres; et cet échange sera avan-tageux aux deux pays tout en malstenant entre le Canada et la Franceles relations les plus amicales,
Distaner cotale couverte par le

Train-Expesition

635 millesDe Montréal à Toronte..
D (Par voie de judbec),
e Torontn nnipeg. . 1809 millesPar vo:e desChemins de

er Nalonavx).
De Winnipeg à Victoria. 1647 milles(Par vo:e des Chemins de
Fer Ns‘jonaux).

De Victo àCalgary... $17 millepar vie de acier,
ac Loiise et Banff),

De faim y à Font-Wi
TB... ..1888 millessoie de Leth-

Winnipeg) andinnipg).
De Fort. Flivam & To

ronte . ............1
ar ve ¢ du Sault-Ste-
arte, L'ueloh, Windsor

ot Ham ton),
De Toror. a A Montréal. ,

(par vole de Peter
boroug’ . Brockville, Ot-
tawe o' Sherbrooke

H

 

(par
Fidge,

 

Quel-

Jo oo ;up Saus donte, 11 vit tua surprise.

J'ai renoncé

l'ex-comédien,

tiens, je ne te tache plus, et com

se te xenchles fort corleux d'a
prendre comment un héros de

cpeet d'épée peut fuir dans a
peu d'un Vatel, entre dans vu
demeure de viis te conter cela
et nous viderons ensemble une
vieille bouteille cn partent du pue
sé:

Puisque je te

11
Nous étions aswix dans l'arrié

re-hontique du restaurant, en fa
ce lon de l'antre.. .Nigognue ve-
nait d'allumer sa pipe et, (ont en-
avant an platond des spivales de
Tamée, it enuxait :
“de acai pus besoin, n'est-ce

las, de te vappelter le temps de
Mes succès dramatiques 7 Ty
connut à l'époque où mon nom
flronhoyait en “vedette sur fos
ifliches thédtrales, où, lex satne
His de paie, ce hon public d'ou-
(riers parisiens que jad tant ai
mé montait au théâtre pour ape
tlandir sou ideale ctemon dieu :
Sigoguae, le grand. de sublime,
Vincomparable  Sigoguae | C'é-
tait l'époque où j'avais beaucoup
de cheveux... de quoi me faire la
crinière romantigue d'*Antonx"
nn d'Hamtet", prince de Dane-
mark" Où sont il mes cheveux 
aujourd'hui ?
la glace... ve que les guvroches

latbouiSens appelleut irréveren
deusement tue “pierre à l'huile”
Flin passons,

“Juimais, tu

H wen reste pue

 

te rappelles, lus
rôles à collants et à pourpoint
‘Saiot Mégrin * de Henri En
La Madede Ju Reine Mur
rot” * Pontis

Vere
«dunsgue

des fnnocents JU itis 
{

l'espace et la liberté, était
petit et, s'il avait eu un eeniims.
re de cirvonférence de jlux ce vi-

sus rémission, tomber entre les

 

era, étaneé : je pertuis le vos
ne avec une aisance remarqua-

ble, et, dans tes ateliers, lon m'a-
vaut surnonnaé + Mélingue, suis |
ote parce que je efforeais,
lon ta nissare de mon modeste
Heut, de rappeler la manière et
eo traditions de cet illustre vo
mécien,

“Un soir, à Belleville on don-
ait le ‘Donjon des Fangs".
l'appereus, el mettant mon pour
point, que  J'engraissais. Cette
‘oustatation ne me déplut ms,
ut contraire. J avai tonjeurs
désiré avoir une pointe, ee je ne
suis quoi d'au peu bralounant qui,
vous donne l'aapdeur, alle!
un howe fort, ot qui fais gu
ae quatrième aete de tout bon né
“drame, quaila femme voue |
dle s'abandonne sur votre poite
trite en murminrant ; “Raoul ‘+
Satve-moi, voiei ton mari" fe;
spectateur installé nu paradis, i
mariure ‘in petto*: CAN uh
tots allons rire ? pauvre tari ;
te qu'il va être à la noce, avre un!
suilluet comme celui-là 8 ‘
“Peu à peu, insensiblement, je

pris ce qu'on est couvent d'appe-
fer ‘du ventre, et, Jristement,
ainsi que tu me l'as dit tout-à-
l'heure, tn soir, que je jouais‘ La
Hide", Je fuillis rester “en pur
ne”, à l'acte de ‘d'évasion 1°,
Miséricorde ? le trou, ouvert sur

trop

lienle abdomen m'aurait fait,

units de lu roude de nuit. qui
aurait fait réintégrer illico"
  

 

modernes 1°

Les Financiers” ? Quet désas
tre 7 Qu'aurais-tu fait à ma
place ? Je pris le parti le lus
convenable pour ma dignité. de
rénonçai au théâtre et j'éponse
rai une ronatiesque veuve du
quartier de Belleville, qui depuis
plusieurs années, brülait pour
moi d'une Hume intense, of qui

comedy

 

 m'apporte de bons dens ete
fouds de restaurateur, sur lequel
de vellais plus tard pour cnsetrne
aux "Deux Mélingue tu vie a
voir pourquoi.

JAA ,
Quelques jours après mon dé

“part on fit débuter à grande fan
fare ce bellâtre de Frémicourt..
Un par un, cet animal, prit tous

J mes beaux rôles d'autrefois : il
l'avait quts de veutre, lui ?, En
pew de temps, il devint la coque
luclte de mon public d'autrefois.
qui l'appela Mélingue à son tour,
Combien cle fois en lisant «aus tes

| feuities quotidicrates le récit de

 

Rte, maigre comme le eheval d
Apocalypse. Encore deux su
tres mois et du teain guile va
‘e fond y tassera cntiérement.….
Pourtant, depuis avant-bier, j'a
uvre duvur d'espoir. 01 an pris

mettre an soulfiet
ison gilet, qui devenait trop pe
Ut. Serait-er be

Dieu juste 2°

tra femue de

2commencement

de me levai, secoué par une
douce hilavité : le nuit tombait.
Soudain. la porte S'ouvrit.. Un
homme de hante stature ongen
duns he ÉesGrant et Nigowenge,
Wie poussait du conde, mue «dit à
voix hausse : :

eat Bric ba eden
L'autre allait Casseoir à nie

table, et dépliaïit son journal.
More, de a voix tome vee
laquelle © ruvissait nutrotois tes
swguitudres,  halivernes du pe

  
perte cave se tournant du
vôté de la cuisine, s'écrin +
Un vigot

Frdmivouet,
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Groupe des sificiers do l'Amecintion des Manufacti lors Can:

  

  

 

La prochaine convention de I"
sociation des Manufacturiers Cana.
diens, qui duit s'ouvri
rochuin, aura lieu ce
t-Andeews-by-the-Sea, Ia populaire

villégiature du Nouveau-Brunswick,
s manufucturiers et h 1 1—1 d'uf.

faires les plus influe! Je coutes
les provinces du Canada, s9 réuni-

|

la
ront à St-Andrews pour discuter et

Un coin de
St-Andrewu-by-the-:'en das
 

parce q: il revient aux provinces
maritime d’avoir la convention chez
elles cet’ » fois.
son prét lent,
John, In
Brunswic ©, H
on décid: de su
ca cinq | ‘oupes distincts et de tenir ‘an

STJOHN,N.B.
PRESIDENT

 

An centre, l'hôtel À
ven de j in.

 

gra

M. W. 8. Fisher,
habite d'ailleurs St-

métropole du Nouveau-
a trois ans passés,
iviser l'Ansociation

sur

conves ion annuelle à tour de rôle

aux haricots à M.

DESMANUFACTURIERS

Plus appropriédans cha ine des subdivisions terri.

|

or;

“it et de jux de citron, combinés
avee la lithin et sont enployés
sleputis. dex générations pour dé-
barrasser les reins, les stimuler
“t leur redonner l'uetivité, aussi
point neutraliser les acides qu'il
x ou dans l'urine, xi bien fue a.
vide w'ivrite plus, et les désorires
she Ti vessie cessent.

Les Nels Sad ne sauraient nuire
a personne, fix font une délicieuxe
et effervescente eau de Hithia que
prennent de temps eu temps des
milliers d'hommes et de femmes
Por Ss nefloyr les reins et les or
ganes urinaires, prévenaut ainsi
“de sécienx maux de reins.

[es Sels Jad sont un zane
“eur pour ceux qui mangent
régulierement de la visnde.

Us sont per dispendieux, ne
sauraient nuire ct font une
délicieuse cau de lithia elfer-
vescente, 
TITAS aerateeng gw.

 

     

   

   
    

    

      

  
  

 

Gécant-général 
IBenquin où oe tiendra la conven-

nd nombre de touristes,La situation idéale de St-Andrewslu baie de Passamaquoddy, saplage, ses terrains de golf, seg routesmagnifiques et bien
font l'une des plus charmantes villéiatures des provinces maritimes, et

ombragées, en

ne pouvait choisir un endroit
ur les assises d’unenisation d'hommes d'affairesaconférer entre eux sur les questions

|

toriales, ai sont, les provinces mari-| telle que l'Association des Manu.concernant le commerce et l'indus- times, | : provinces des prairies, facturiers Canadiens, Ceux-ci, quitrie du pays, et incidemment pour

|

Québec, Intario et la Colombie. sont forcés de mener une existencejouir des beautéa pittoresques ct des

|

Anglaise En 1920, les membres ne |active et enfiévrée, trouveront dansAmusements offerts aux visiteurs |réuniren: à l'hôtel Vancouver, l'an]le calme de St-Andrews, l'inspirn.ar cette station balnéaire cana-| dernier - 1 Château Frontehac de (tion qu'il leur faudra pour résoudreenne, la lus en renom sur les Q
bords de l'Atlantique,

L'Association a choisi St-Andrews

luébec, : » cette année, ils tiendront
leurs séa: es à l'Alga uin, la luxu-
euse hôt lcrie de Bi.Pour lenir ses seances celle notée ‘est »

ndrews, qui
bag : Gé le rendez-vous d'un)

~

les graves problèmes
traver en ce moment
commerce of de l'industrie du paye.

ut peuvent em.
‘expansion de.

- are 100
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PANAMA JOE GANS

New-York, 16- leu l, Flynn, e

fe gérant de Panama Joe Gaus,

le champion welterweight «+

LE CONTROLE DER
LIQUEURR

SERRESAREA| Réductions
Substantielles

   
Odawa, 16.L'honoratle Hugh

Guthrie, cotmervateny de Welling
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i SPORT
LRERERG ILSERRE

| poids-moyen nègre, cherche à ob-
iteuir pour sou protégé uue batail-
lle avec Harry Greb, et Gene Tun
ney. dt prétend que Johnny Wil

son & refusé une bourse de #iv.
O00 de Tex Rickard pour se bat

CASTORIA
et

Les Mères Savent Que  
ton audi, ext abjeete Wier soir au

LA} amendant la toi de temperan

ce du Canada pretextquit do

termineis da subxie des

consiguess aux eptrepdis avant

huesisseont

 

Dans les tarifs des billets pour les
Montagnes Rocheusss ot la 08.
te du Pacifique par le Pacifique
Canadien.
 

Las (urils des billets pour tou-. ele 4 epuiclaites aient eu Vopt !LES COURSES À ront pour des deux-buta. tre avec Uans. portimitte d'en dispenser, fn suc rites désirant visiter In côte du
L'EXPOSITION Le vice-président et le secrétai- J ‘ “géré d'accorder au moins six mois Pacitigue et les Montagnes Ro
_ re s'entendront, ce soir, avec le ‘aux proprictaires d'entrepets chiens bar tn ligne du PACLFt-

Il y aura de» courses au troc Conseil des Métiers du ‘Travail|LA BATAILLE CARPENTIER pone se débattumer dde leur QUE CANADIEN, vont malute-
et À d’auble, dimanche, au Pare de Québec et de Lévis au sujet LEWIS toch, . nant reduits d'une façon appré
de l'Exposition. Le Club Spor- des smusements que les ouvriers ly viatrhe.

tif uvait décidé de remettre la

partie à huit jours, à cauxe de lu

procemsion de la fête Diou, mais

l'on # chungé d'idée, hier, et on

annonce que trois clauses seront

mises au programme, C'est pra.

tiquement les coursès que l'on
avait arrangées pour dimanche

dernier.

Ce sera, parait-il, 1 ouverture

veulent organiser au Pare Que-
bee le jour de lu fête du

vail.
tra-

Hy a deux joutes au program-
me pour dimanche. Le Boswell

jouera la premidre avee le. B.|de “foul”
et le Napoléon la deuxièrte aver

le Bell Téléphone. :
Les contrats des joueurs de

vront. être présentés au président

 

Un fllm de la bataille Carpeu

eran hier soir, au théâtre Vieto

via. D'après les vues qu’on «on
ne, il ue paraît pas y avoir eu

et Lewis a bien éte

couché par un terrible coup, Cet-
te vue’ ern donnée à lu tin de

la semaine prochaine.

 

. A 0. . D
tier-Lewis & été montré sur Pe

 
     

 

   
     

 elon, Dey Mackenzie, soli

citeur general, croit que cette per

lmiesion peur être necorde var

dense

[hon Wo Walter Mitchell, de
jruté lil-erat de Rt Antoine, Mon

Creal estime que la province doit

avoit le contrôle de lu situation

jet qu'ine tel contrôle doit lui être

| Le billet de Québec à Vaucon-
vere Vietorin, Tacoima, Portland
au Reattle et retour, valable du
Emad an 3 octobibive 1922 n'est
plus gue de XE1245,

Le billet de Québec à Bani!

Calgary, Edmonton où Medal
el retour, Valable du Ter juin au
H octobre 1922, n'est plus que de.

> ven ~ . ce . . o 0) i . “IUT » . hse . .de la saison d'été au Fare, Les avant les prochaines joutes, —ty | revorde Le ps (3 pote. min o hy Juche À Lac Louicourses scront appelées pour 2.00 _ UNE INMTS se et retour, 12220.| oe ) ; VIS INTERVENTION
heures. Les bfficiers seront choi-; UN DEFI DB LA'BEAUCE LA VENTE DE CHARITE ‘ Ds i" LARKING L'occasion par excellence desis sur la piste. — — PES "1 Visiter l'ouest canadien n'oitreCe matin, il y à six chevaux] Le elub de baseball St-Joseph Recettes de $5,500 à $6,000 dor | ; —_— dene par l'avantage de tarits
dans In vlasse AC ; cinq dans laide Beauce lance un défi aux clubs nE CateunCour sla De 30 ns | Lou tes, 1 1, Honorathe Pas, auxsi réduits.
clause BU et quatre dans le guivante : Black Lake, Nte-Marie,| Les recettes de lu grande yente LEOnri- Larkin, laut conmnissaite du Ca
“free for all. Nuivent les en: Ste-Justine, St-Evariste, St-Cô- de charité au protit de ! Hatel- [RO jada i Londres, a représente aux Les arrêts en cours de route
tréex : Dieu du Suvré-Voeur seront cer “autorites britanniques que cor

Classe “A” — Todd Worthy,
Rubin, Red Breast, En Franchi.
se, New Burn, Rose McKinney ee

Voltigeur ;

me, Neott, Weedon, Beauce Jone-

tion et St-Vietor. :

Pour tous renseignements s'a-

dresser à M. J-A. Tarte St-do-

seph, Beauce, l. Q.

taînement plus que satisfaisantes.

Plusieurs montants n'ont pas eu-

dit que les recettes s'élèveront
à la maguitique somme de 45,500 core été caleulds, mais on nous].
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| ravines compiaghies canadienne se

Plaignent du fuit que teurs offres

Ju fouvuitaires pour les

anzlaises ont ête

ment réfuxées,

culonies

NU Stéunn tique

EHes ant tonte

<out Fucultatifs et un grand choix
LUt ie Ce routes circulaires est à
edit disposition du voyageur,

Le “TRANS CANADA LIMI
TEE” le convoi transcontinental

T
E

 Classe “15° — Old Dudd, Miss _ — à #6,000, Le résultat, quand onf _ _… fois explique qu'étant donné lefrde taxe” Le plax rapide en AmiDNenmore, Betsy Morrow, Miss

|

COURSES ET BASEBALL songe que la vente n'a duré quite ; nombredes sans travail en Angie vigue, cireute tous les Jours, quit-Beaven, ot Miss Marble. LE 26 JUIN huit heures, suffirait à démontrer

Lens

ame LA CAUSE DE BERNADETTE[rerve, elles out cru nécessaire de tant Montréal (Gare Windsor) àFree-for-all — Terrace Girl, - Isi on ne le savait déjà, ce que fu |LES SIQUEURS PAR — donner Le préférence aux soumis-[5,00 1, M, arrivant à Winnipeg le a:Volo Russell, Philipp Ha ! Ha !! Le comité des amusements de tent le dévouement des vrgatiisa- LA POSTE- Le Jouraad de to Grotte avoue | Gons des compagnies du Rovate {sccond matin, à Gulgaey le troi-
et the Captain. la Société St-Jean-Baptiste * de frices et In générosité des nehe- et d'aprés les Acta Apostolicae awneUni afin de rémddior au sitme matin of 8 Vancouver le—

en

Québec nous annonce qu'il y au- teurs. Redi- “ve “ha renin autepré inne, quatrième matin. Ceo (vain neLE BASEBALL rad es courses au trot et à l’am- Lo L'hon. M. L-A, Tuscheveau l'H'ätoire de ki Sacréé Congré comporte que des wagonslite do— ble le 26 juin, au Pare de l’Expo-: Les ovganisatrices de cette su gation des Rites sur les vertus
La Ligue de la Cité fera jouer les

mercredi et samedi les parties baseball C.B.-Napoléon. De plu,
sition, en outre d'une joule de ; perbe !

{print de remercier en leur nom

vente de charité nous
part ce soir pour Montréal, où

3 ; | “lu venerable serv “tte
V'appelleut demain les affaires du[46 V4 vénérable servante de Dieu

Bernadette Koubirous se tiendra    

 

    

  
 

    

Première, (eu plux d'un wagon
salon pour Ottawa) d'un wagon

‘toutes les persones, qui, de près gouvernement. Je premier mi. oe VOUVRE, SAPHO Pluteforme-observatoire permet: + s > prè . = aoû rochain. ‘ on coquerellrs,contremandée. on organisera une procession de au de loin Po ! no " i” ve nistre aura une entrevue avec] le

*

août prochain. | Dh taie, gt GANS voyageurs de conten
. — pi + tallied dae loin, « cn ni sue . ‘ i rT. utile de, iantillos en- >; de in ea Chére allégoriques. ne oli cos de lu vente. Elles mous de |Qelques députés qui attendentz Deja une haute wrsonaditi di Voyé pour1B ta. en timbres plec dos auevveilles de fn natureLa ligue de baseball de la Citéfronpe sera offerte au char le “08 de re avee impatience certaines nowi-| Rome avait informé officieuse Liquide Sapho--Mecveilleuse

a dlévidé hier soir. lors d'une réu-
nion tenue à l'hôtel Victoria,
sous la présidence du viee-prési-
dent Dion, de jouer “quelques

parties de ligues la semaine, Tou-

tes les juntes qui ont’ été contre.
mandées i couse de la plaie, de-

puis le commencement de In sai
ï i é i Or ro! roupée nu le res ol ,; Lu 8 ; rés qui décideront si Adélard Desou, seront disputées les mercre-| On pourra publier le program-j Pour la poupée où les autres ob semaine prochaine, 1 y aura séan-{Rellgieuse, va 4 , te bir °di et samedi soir, * Îme lundi Jets. Do lore ext en état de subir son ,. ui. ce de de la commission et le rap- ‘ A . Procurez vous un exemplaireMereredi, le 21 : St-Patrick vs —— procès, pour le meurtre de son) , 21 : —_

Bosweli ; Samedi, le 24 : C. 18, vs

Napoléon : Mervredi, le 28 : St-

juillet : Napoléon vs St-Patriek,

On a adopté un règlement
ayant trait aux coups de cireuit.

À l'avenir un pavillon sera placé

mieux décoré.

La veille, le 25 juin, on présen-
tera un drapeau aux chasseurs de

Saulaberry.

Une autre réunion du enmité
aura lieu ce soir, à l’heure ordi-

naire, a 32, rue Montealm.

DECARIE ET GIROUX AU
PARC DE L'EXPOSITION

On nous dit qu’Heetor  Déen-
rie, l'athlèto canadieu-fratiçais

qui est catuellement on tournée

aux Etats-Unis, et Giroux, un 
 

mandent aussi de prévenir le
publie que la poupée qui était et

qui est encore exposée dans les
vitrines de lu maison T.-D, Du-

bue, sera tirée au sort, la semai-

ne prochaine, en même temps que

plusieurs autres objets. Ou peut

encore se procurer des billets

——
CONSTITUTION DE L'ETAT

LIBRE IRLANDAIS

16—L'hon. Winston
Spencer Churchill, secrétaire des

volonies, à annoncé hier soir, à

la Chambre des Communes, que

nations qui doivent être fuites,
depuis quelque temps. L'hon, M.

ment Be Grandeur Mouseigneur

Nehoepier de cette heureuse tou

Tasehereau aura aussi une entre-[ velle,

vue avec le président de ln com.

mission des liqueurs, qui doit lui

soumettre le rapport complet des
opérations de la premièr* année

d'existence de la commission. La

L'iustraction de la case ah

Bernadette a fourni jadis à bi

proue l'occasion de rappeler quel

ques traits de la vie de Fhamblte 
port sera alors rendu publie à, On raconte qu‘an jour, comme

Québec, par le vice-président.june de sex compagnes lu desi|
l'hon, juge HG, Carroll. Les it à . = qui |, , ; ;

Patrick vs CB, ; Mereredi, 1e 51° — — M ! pui (nait nou poxtulante SE fléon Tison, Louis-F Robin, À
: ét : Londres commissaires sont satisfaits de‘ nuit d'eateet it le eoumunauté de‘ ‘

leur première année, et ils sont Nevers, collec ayn hissed échaps
werenx d'avoir organisé déjà qe un +=

le service de commandes pur ta! \ovante ré

poste, que le publie réclamait de |

Ca d'étonnement, la

pondit en souriant :

--Muis ogi, Mademoiselle, er  
 

 

 

 
 

  
 

 
 

      

    

    
   

 

r iter et punsises. Déruit
Finedre 1 seg oon Netache ms»

Kennedy Mig. Ca. + $33 Howry Julien Ave, Mootreal   
—_———

LES DOUZE JURES QUI
EN DECIDERONT

Montréal,  16.--Les douze ju

densi-frêre, sont les suivants

MM. Herménégilde Godin, Nape

Côme Lapierre, do

seph Larchevèque, Hubert Ro
bert, Wilfrid Desjardins, Ade

lard Goulet, Amédée Thibault,

Lauviault,

SAT ER quevcoire de plus de cinq
cents milles a travers les Roches
see Canadiennes.

Le PACIFIQUE CANADIEN pon
alise daus ce train de luxe insur-
pussabte l'idéut du comfort et de
la rapidité et cela sans uujplé
ment de tarif.

Je he geucieuxe brocurette édités
parle l'acilique Canuelien.

Renseignements supylémentai ;
res, billets, locations de places

aux bureaux des billets : 30 rue
Suint dean, tel. 3: Château 
Frontenaed tel. 1840 ; Gare du

 

  

      
     
     

 

 

   
  

   
   

  

   

         

   
  

 

 

 

 
 

 

à i " i i i ‘rnière i ait été mise D tive «4 Napoléon La-à vent pied du “flag en ligne|des aspirants au championnat la dr rine mai avin ete Mise Lis longtemps. Depuis que or. oe Joseph Gugnon et Na eli tel 66°avec le premier but, et un deuxiè-[mondial des hommes forts du, Ia constitution de état libre service n été inauguré, les affnires tient que Ca: marre. l'uluis tel 663. A
tme À une mêmedistance de.celuifmonde seront ie, nu Pure defirlaudais, ‘Le texte de vetta de lu commission ont augmenté," tinie autant que vive of aii
du troisième but. Les «oups l'Exposition, au mois de juillet. |Sénstitution, dit le secrétaire, Setjee qui veut dire que l'innovation trelte, he contfidente de l'hutoueu a
frapyés À l'intérieur de la ligne] Le surintendant des sports ae; lUblié demain, Jv dois dire er “tait néressaire lee écluta de rire quand où hi
formée par ces deux pavillons se-|l'Exposition serait en communi- attendant qu'ele est en tout vou ‘ aunonca qu'on vendait à Louvde
rout considérés comme des coups|cation avec Décarie. M. Landey fore aie Lopes du traité an sou portrait pour dix centimes. LA Ade cireuit, Les antres compte refuse de parler de ce projet. wlo-rinndats. s

EE A 2NE10)
U

METTEZ LE SYSTEME EN BON il D ÉCONOMIE

ORDRE Ë es valent leur de Notre Dame de Quebec

N , Out, 15 vier 1880 9 © Fondée en 1348 »
WIrokite, ut. pesant d or

cbmiA —nt a
melieurrégnlateur pour le système — i Bureau principal: Haute-Ville, Québec. No 21 St-Jeau
dont l'humaukté peut faire usage, In bi |

iyweJepeSR eT : =. . Ean rnsourFo promi {lures Ë SUCCURSALES A QUEBEC
uJ vulemet un re ob " ï

Pour vos impressions !fo ot perceptible, vous atteudes À ; ST-ROCH, coin des rues St-Joseph et du Pont. ;
muosure due l'abatruetionaugmente RACINIERES ST-SAUVEUR, No 801, rue St-Valier. ¥

— ! rl devien ) de, . . .

’hésit s Jumeulin, ce qui aurait pu être INDIENNES JACQUES-CARTIER, coin des rues St-Joseph ot |
De luxe, ou de commerce 9 n si ez pe rein sous dileuttd planeLAon ‘ Caron.

1uencements, requiei
. ; :

1 soup de soins tt tout ST MALO, coin des rues Marie de 1'Incarnation ead.essez-vous directement au bureau du fracnnuepeterfon Dr Morse HALO,cinde
{ | 9. vle humaine, un petit dérapngement N 79 St-Jean.

wut négligé, 11 grandit et augmente, ST-JEAN-BAPTISTE, No. 479 rue —t
( 44 imperecpiblement enTremier Jeu.) tttbetant0 Seema 5 | BASSE-VILLE, No, 58 rue St-Pierre.

ps nenta co ant] ] LIMOILOU, coin 4ième Avenue et Sième rue. 1
. ’ 1 pu être guet sous diffleatte, coinsJ . ST-FRANCOIS D'ASSISE, lire Ave. 6 Avenue '

" . Pour prévenir cela, jeNous avons une main d'oeuvre excelle-te, tranny,isaneve. Files Lamontague.
souvent, en falsant usa-nos caracteres sont des plus nouveaux et a donhi Be oman ts SUCCURSALES A LEVISconserver la viguenr ot la vita ACINIERES i !notre département de: presses ne le cede Votre tout dévoué © ha, Aves 1 INDIENNES IT rum COMMERCIALENo. 105, (au has de la côte).

en rien aux meilleurs ateliers de Québec. LA SAUVEGARDE DUVOYAGEUR | RUE EDEN, No. 20,(sur la côte).
-… ngauudue ond, ir. Py >

wt,Countork, tears’ Dr Morse SONT OUVERTES LES SAMEDIS ET LUNDIS
ses : rT tarme broyance SOIRS, de 7 a 8-30 les succursales suivantes :Ge: "aval ferme croyauce 3De Magnifiques Primes pi,JoeCeSp se SThOCH, BTGAUVEUR, JAOQUEE

3 , = ‘un ol aveugle,eu, lavecouflançeamende, pars die ex CARTIER.STMALO, SE-JEAN- [
PC pe e pur vaileui ‘ * | . ,Seront données a toute personne qui paie eeefresno| Pilules | LAPTISTE,LIMOILOU

4 rade partie de ou

ca son abonnement passé ou deviendra nlde en dele dn| is © RUE
est "| ns mon nécessaire - ANR Me

uotre abonné. Venez choisir ce qui vous Me ann tne boite de phate da Dr RACINIERES EDEN.
iendra le mieux, d’un chapelet monté Horse. Votre devout: MR. Mclanis. INDIENNES COFFRETS DE SURETE

conviendra le mi ’ ; 'OFFRETS DE SURETE à louer au BUREAU9 : . 3 UN ARTICLE DE PRIX SE VEND COFFRETS D ouer au
en or d une médaille JCa ulire, ou encore BIEN Dr Morse PRINCIPAL et aux SUCCURSALES pour la garde

1 , N.B., . 1886 » dé o i tants, bijoux et au-d'un livre de messe ou d'un dictionnaire. HevreBarachols,NB, 18jan. 1884 de Hhentures, documents importants, bijoux €

2 vertifier que dans le commerce de] +++ 20 1 tres valeurs. manne .

; médecines patentées tncluaut 1 toutes | | LA CAISSE D'ECONOMLE, en raison de sa
Yaa voi bilales derMaisequetoutes les Pour vous épargner la note du mé- 1 charte et de la nature de ses opérations offre à ses A

‘pilules racinières. Je trouve que la'decin, employes les Pilules Ractnlé-| TP} déposunts des garanties exceptionnelles.
vente augmente constammeut.-—L, ves fndieunes du Dr Morse. Pour

,

N. Wilson, W. H. Comstock, Brock-i los familles. Veudues par tous les v“- ,es
PRIN ville, Out. guclants,    

   
  



   
  

    

  
  
     

    
  
   

 

  

 
 

‘riteut d'être fousttés”

DE QUERBO A MONTREAL

Par la Voie Nationale
———

1a rapide du Chemin de Fer
Nutionul du Canada entre Qué

EN CINQ HEURES

 

L'état mental
de Delorme

Suite à la page 4
mou frère étuit responsable.”

Le juge Manet renouvels sa re-

 

    
  

 

   

     
    

 

L'épargne s'im

Les Epargnes sont utiles dans toutes
les circonstances de la vie i!

pose à quiconque veut atteindre un but dans
réaliser un désir. Il faut de

ménage, pour es

Lee et Montréal devient chaque warque, wais le témoin dit enco- la vie, satisfaire une ambition,jour plux populaire var a Ce que lex détoctives avaient vou. !argentpouro8uablir, pour semettre enmode très bien te pu lis vaya tinuellement fouillé là maison, ton, ou

s

a r une fe:œeur. l'artant de Québec (Ouvre une réserve pour les mildu l'aluis) à 1215 PM. (beure
soluire) il arrive à la Gare Bong

veutuie à Moutréal à 3,15 PM.
tous les jours excepté de diman
che, Un wagon cufé-parloie est
attaché à ce train.

te train rapide d'autres
furt conauodes civeuteut par ln
vole nationale. Tous les jours, le
dimanche excepté, un train quit-
té lu Gure du Palaie à 4,50 AM.
vig le Pout de Québec of Rich
mond, A TLS AM. toss lex
Jours, dim. exe. au autre train
se dirige vers Moulréal via Rich
mond...Tous lex jours, à 11.300 12.0
le train de anit aux wagonsdor-
tole tout en neler of du dernier
modèle quitte Quélee pour Mon-
tréal via Bichitond.

De la Gate du Carré Parent à
IL 10 PM. toux les jours excep
té de dimanche, un (rnin se Jivige
sur Moutréul via Joliette.

De Lévis deux trains partent
quotidiennement pour  Mongréul
à 4.15 A. M. et 2.05 PM.

Pour plus amples

=

renmigue-
ments «t lu facilité de voyager par
lune où fautre vole contre Qué
lee et Montréal. s'adresser an
bureau de lu Ville, 10 rue See
Anne, Tel. 520 et 530, à la Gare
du Palais, Tel. 2125 ou aux A-
Kents dn Chemin de Fer Natio.
nal du Canada.

—0—
COMMENT ‘TIZ''

AIDE AUX PIEDS
BLESSES, PATIGUES

Adieu, pieds endoloris, pieds
brûlauts, pieds enflés, pieds
Mint, qheds sentant mauvais,
pieds fatigués,

n

Adieu, come, calloxités, olguons,

rugosités
Ne vous oc-
rupez

de serre

ments de
chaussures,
et il n’y au-

ra plus de

douleurs
étirant vos

traits de figures et vous faisant
souffrir martyre. “TIZ’’ est ma-
gique, agit Dien. “TIZ* chasse
toute la matière ecmpoisonnée
qui fait enfer les pieds. Faites
usage de “‘TIZ"” et oubliez vos
maux de pieds. Ah! combien vos
pieds obtiendront du confur*,

 

Procurez-vous une boîte de
“TIZ' maintenant chez tout
pharmacieu, ou dans tout maga-
sin à département.

» Ne souffrez pas. Ayez les pieds
sins, sautillants, qui ne sentent
jamais mauvais, ne vous font au-
cun mal, et ne sont jamais fati-
gués. Un confort de pieds ga-
ranti pour uu an, pour quelques
cents,

—s

Ottana, 16,—Les vendeurs de
drogues aux nineurs nesrot ran

sible ale lu peine du fouet et le
terme maximum de leur emp
sonnenment werd Porte i sept ans,
sow Bil A cet effet qui a été pas-
né par lu chambre, hier soir, est
approuvé par le sénat.

Ce bill amende lu toi des nae
tiques et il stipule que les pra:
Cane de nutcotiques peuvent é-
tre etprisounée sans option d'u
mende : que te droit d'aller on
appel sera fost a ceux qui x
Font convsineüs d'avoir fait or
fommeree © que les étrangers
trouvée coupatdes d'avoir teat
GUE itr bes drogues seront dépor-
tin apis avoir purge leur senten-
ce.

Ce sont deux députés de lu Co
lobeAnglaise qui ent demande
d'appliquer des peines plus
vères it ceux qui violent la loi des
Harcotiques. M. [4 Landern,
député conservateur de Vancon
ver-saud. a soumis l'ametidtement
relatif à fu peine du fouet.
“Ceux qui habitnent nos jeunes

sen ét nos jennes filles à l’uxa-
we des narcotiques”* dit-il, “me

l'amen
dement t'a pus  tencontré trop

né

Eu plus de |

truins

plus

cherehaut à trouver quelque chu
se, aloes qu'il n'y avait rien,

Lillie Delorme fut ensuite up
pelée daus la boîte,

Hépondant à Me Monette, elle
die quelle ext tg sacar de Raoul of

demie noëur de l'abbé, Ma -mè-

re étyit Katherina Winter, Elle
est agée de 27 ans et est née eu

1595, Elle était allée au couvent
et u Veen gvee sa soeur et son de-

mi-frère,
Me Monette demanda au té

toire de compter à partie de vingt

eu descendant. Mlle Delorme

commença : 19, 17, ts, 16, 11, 10,
7,8 442

Me Mouette:

deux donne quoi ?
Le témoin :—Je ne suis pas.”

Mlle Delorme dit ensuite qu’el-
(Le ignore le nom du père des trois

fils de Nos, A ce moment les
jmupières du témoin conmened-

rent à trrnbler, Me Momette lui
demanda ce qu'elle avait, et Me
Delorme éclats en pleurs. Après

quelques minutes, elle se reprit et

déclara qu'elle avait toujours été
uerveuse,

Me Walsh

cing lui ont demandé
erties questions au témoin, Le

témoin vaconta qu'elle avait quit.
té l'école parce que ses soeurs lur

avaient demandé de fe faire à

cause de l'état «le sa vue, dent les
vonséquences auraîent pu être sé-
rieuses si elle y fut restée,

L honorable Nap, Séguin, dé-

posa alors devant les jards deus

lettres que Delorme lui n° remise

avec instruction de les remettre à

destination. La première est

adressée au Maire Martin et se

lit comme suit :

Au Maire de Moutréal, l'ho
M. Martin. Vous vou

liez me parler seul l'autre jour

et moi aussi. Lepage--le chef

de police de Montréal—dit que
vous êtes un bon chrétion, Essa

vez d'avoir son opinion dans eet
te affaire. Mes avoents Fillion

et Monette devront se consulter
avee MM. Patenaude, Laflamme
et Wilson. Le dernier nommé.
qui à refusé cle comparaître peur
moi, serait d'un grand secours.
Voulez-vous lui demander de te
faire ?

“Muit —moiux

 
dit que les méde-

ste poser

norable

“Votre aide et votre influence
sout nécessaires, Vous avez li
une chance de vous montrer bon
chrétien en me délivrant des fur.
ms necixations prononcés contre

woi par mes ennemis, Aidez wes
avocats de manière à ve qu'il

puissent, par leurs questions,

trouver des arguments suffisants

pour refuter ces acensations ae

vant le juge. Je conjuge Votre

Honneur ds m'obtenir la liberté
par votre influence auprès du mi
Wistre de lu Justice. Sir Lomet
Gouin et autres. I n°Y à pas une
minute à perdre. Mardi arrive
vite : Ne m'avez-vous pas souf-

fé à l'oreille : “Ne parlez pas 1"
Tenez votre promesse «Je suis

lien traité ici par le hon gouver-
ner, l'honorable M. Séguin. * Si

je ne suis pue libéré À l'enquête.

de devrai passer trois mois ici
sine tire ls messe. suns confesser,

ni accomplir aneune fonction reli.

wieuse, Je vuix obligé d'abandon-
ner mes affaires aux mains étran-
ures, à un coût élevé, sans exer-
vice, sans distraction. Pouves.

vous laisser seules mes socurs ti
mides, nerveuse ét non protésées?
“Suicide”? Mais pourquoi ?

Où serait alors ma foi dans Is jus.
tive future ? Dans mes troubles
ma foi est toute en Dien, Que
la grave accompagne mes soeurs,
“Ma cause n'est pas une sf-

fnire d'argent. Je peux pay.

  

tous les frais.  Fervents chré
tiens, aidez vos avocats et lva
miens. Qu'ils s'unissent pour à *-
fruire Tes plants préparés par ‘a
police,

“Vous êtes l'homme pour «>

Marchez avec le Nacré-Coeur

Si c’est nécessai ©

Je

In.

et St-Toseph.

un certain gentilhomme que
Vous ni nommé se joindra & vou
de laisse tout entre vos mait
Aux journalistes, au peuple, al
qui que ee soit, je ne dirs 1
solument rien. Ma conduite « +
exemplaire,  Faites moi l'he d'opposition.

 

neur de me rencontrer avec AJé.
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J. H FORTIER

A NN. DROLET
NAP. DROUIN
A. B. DUPUIS

  
  

 

satisfaction d'un caprice, et vous ra
anl'intérêt régulier des banques.

‘ vrir un Compte d'Epargne. N'h

CONFIEZ VOS EPARG
la plus vieille banque Canadienne.¥;

de is Province de Québec, C
l'industriel, du marchand. Par |
ceaux, elle donne un service r

ERNEST R. DECARY

t en sûreté, à l'épreuve d'une

1. suffit

ui a
agricole, indusiriel
‘esl

it au dév meni et
la banque du cul

BUREAU DE DIRECTION
PRESIDENT:

L'HON GEO. E AMYOT  Consaifler Ligistati, Prés. de la Derninion Corset Ca,
VICE-PRESIDENT;

Vice-Prés. et Gérant-Général de P, T, Légart Ltée,
DIRECTEURS:

de P. G. Bussières & Cie. Québec
Président de Is Rock City Tobacco Co.
Marchand de Gros. Québec

NAZ FORTIER Manufacturior de cuir. Québec
SIR GEO. GARNEAU Président de Garneau, Ltée, Québec
J 8 LALIBERTE Manufacturier de fourrures. Québec.
HON J. NICOL. C.R. Trésories l’rovincial.
C. E TASCHEREAU Notaire, Prés. de Eastern Canada Steal & Iron Works

HENRI DesRiVIERES. Cérant-Général.

    

‘ le éventualités de l'existence. Placezrégulièrement vos épargnes à

La BanqueNationale
porteront deux fois par

vous ou-
ésitez past

NES A LA BANQUE NATION,

l'intermédiaire de ses-347 bu.
apide et complet à ses clients,

Notaire, Directeur du Detroit United Railways
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lurd Fortier, président des Che.

valiers, et Sir Lomer Gouin, N'ou-
bliez pas le juge Cusson.
“Vous possédez, monsieur le

Maire, toute ma conflance. Le
plus grand désie de toute fe
catholique est de me voir libéré
a Uengquite. Ne Poubliez pas,

“Recevez, M. le Maire, aes pos.
pretenses salutations, *

l'autre lettre est adressée à
Sir Lomer Gouin.

Le De GC Delbellefeuille, alié

niste, chargé par In défense d'ex-
aminer l'accusé fut ensuite iu-
terrogé par Me Monette, aprés
qu'il eut exposé ses qualilleations
commetel, ;
Me Monette : —Possédez-vous

‘des documents qui peuvent avoir
quelqu'effet dans cette affaire ?
Le témoin répondit qu'il erox-

ait que oui. Il produisit aux mé-
devine de In défense après une
visite qu'ils firent À l'acensé en
prison, lundi dernier, Hs n'ont
pas demandé vette lettre. Alors
qu'il était aver eux, Delorme leur
# conflé qu'il préparait quelque
chose pour eux.

  
La lettre est écrite sur une de

mie-feuille de carnet. Les deux
vôtés mont converts d'une petite
éeriture,

La lettre fut examinée par le
juge et M. Walsh, après quoi le
docteur en donna lecture. Elle
est ainsi conçue. ‘Travailler
pour moi, c’est travailler pour
Dieu, Me sauver, c'est vous sau-
ver”. La lettre expose encore
que toute aide apportée à l’ne-
cusé sera à l'avantage spirituel
des aliénistes. Dans un certain
paragraphe, l'aceusé dit :

suis disposé à pardonner au meux
trier de mon frère comme aussi à
ceux qui wom causé tout
trouble.”
Après avoir exprimé son ar-

dent désir de dire la messe vneu
re une fois, le prisannier écrit
“Vous serez vhanceux of vous
serez heureux.”. La lettre se fer
mine par cen simples mots :
“Bonne chance”, en guise de si
gnature.'’
Le Dr Benoit, méderin de la

prison de Bordeaux, interrogé
après son vonfrère, dit avoir re-
tuarqué des choses anormales dans
la conversation du prévenu et sa
conduite qui devint si grave
qu’il était en prison, qu'il rappor-
ta la chose au ahérif, reesmman-
dant de soumettre l'aceus* à un
examen par des experts uliénis-
tes. Delorme semblait conc«n-
trer sur lui-même toutes ses pen.
sées. Il ne paraissait pas le moins
du monde troublé ni humilié par
#8 position.

Son seul tourment paraissait
être qu'il aurait dÀ être en liber.
té, Dans une occasion il a décla
ré qu’il né consolait par le fait

©

alors 

~— teams
de consointion,

Questionné par Me- Mouette, le
témoin déclara que l'accusé est
mégalomane, c'est-à-dire, fou de

lui-même, “Il est possible**, dit-
il, “qu’une telle condition soit ln
cause qu'un homme ne se rappel-
le jus avoir commis un meurtre.”
Le témoin est convaineu que

l'accusé n'est pas capable, au
point de vue mental, de conduire
sa défense,

La lettre Delorme à Sir Lomer
Gouin dit entre autres choses :

“Ecoutez, Sir Lower, et vous
comprendrez. Dieu ne peut per-
mettre qu'un prêtre dont les
maing sont sacrées depuis douze
années, qui prend Jésus-Christ
dans ses mains et le recoit chaque
jour dans son coeur, ait la force
de prendre une arme et, de s'on
servir contre non frère, Ce serait
Un crime abominable et impossi-
ble et Dieu ne l'a jamais permis
jusqu'à présent ot pourquoi au-
vait-il voulu qu’un  prêtre-meur-
trier se trouvât au sein de l'égli-
«un 1822 1 Mon frère et moi ne
formions qu'un seul homme, Mon
hemipre me Favait contié on me
disaut : “Fuin-on ve que j'ai fuit
de toi” Tant qu'il fut à l'univer-
sité d'Ottawa, je l'ai suivi, jour
par jour. En un mot, Raoul était
ls moitié de moi-même, Sa ten.
dresse était réciproque.
soeurs, belle-mère, xes parents et
ses amis peuvent en témoigner,
J'ai tout perdu en le perdant. La
vie est désormais sans attraits
pour moi, très amère, très som
bre et très pénible.

Le gouverneur de lu prison, M,
Séguin entendu comme témoin
dit que jamais Delorme n'avait
trahi la moindre émotion bion
qu’on ait discuté devant lui de
sujets qui auraient dû l'émotion-
ner. “Nous avons parlé fré-
quetiment de ls mort de son fra.
re,” dit M. Séguin, “et nous n'a-
vons jamais va une lurme dans
ses Veux, nb anenne marque de

Nex

“jsentiment. Lorsque Delorme ren-
“OITA ses soëurs, ils devinrent
tous xi joyeux et bruyants que je
dus leur dire que cela aurait un
mauvais effet sur les autres pri-
sonuiers,’’
Le Dr Wilfrid Derome, appelé

dans la boîte
été surpris
verbosité
orguell

de l'extraordinaire
‘lu prisonnier, de son

exagéré et du fait qu'il

trace d'émotion même lorsqu'il
alle à la morgue voir le endavre
de son frère, le lendemain
meurtre.

      
ATR

SERVANT DES

cuun
  

 

  
  LSON

NLOETA)  qu’il était encore moins infortu
né que le Sauveur. “Comme No-
tre-Heigneur,”’ disait-il, “j'ai êté
injustement accusé, mais j'ai l'a-
vautage d'avoir un bain froid

  9. INSTRUCTIONS
(CAYTENTIVEMENT   
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Ne Uesu< an pli cit cron que les PAere à Mau hes oallente Propees A ame
ver Kn vente cn. tes phnt maæciens

et épiriers de puitout, chaque jour, ce qui est une gran- 
 

L

déclara qu'il avait

n'a jenuais montré la moindre,

du
‘

+| —Influence du Jeune homn'e

Emenee

weeny homme contciencieux. — Idées!

Un Congres
de la jeunesse

°

Ouvriere a
Lévis

—
Suite de la page 2

VHE—Moyens de formation in-
telleetuelle :

Les activités intellectuellen
trouvent ocension de se dévelop-
per et de se perfectionuer.
—" Avis” des Directeurs. —

Conférences, — Cercle d'étude—
Cours du soir, ete, .

M. Cyrille Vaillancourt,
Chef de l’Apieulture Provinciale
et membre du Cercle N.-D, de Lé-
vis (A. C. J. C.)
IX-—Moyeus de formation phy-

sique et sportive :

‘went célébrée daux deux purois-

| Racrement prenuent de plus en
; bus Une expression de grandeur

 

Procession de DANSLEVIS
la Fete-Dieu],, ,,susiim:

la Fltelien « été woienuetle | Lo connell do ville, à Lévis,
s'est réuni, bier wir, wus la pré-
vidence du Maire Demers. Tons
le Acbevine étuleut présents.

Le comité à voté leu estimés
pour lez divers départements de
Ja Cité, On à voté pour adi
nistration générale de la ville une
somine de #108,000.00 et pour l’a-
queduc une somme de $45,000.00,
suit en tout. $171,000,00,

On a vind, 860,683.00 aux Fi
nances ; &17,273.06 à ln Pulice :
#22,900.00 à la Voirie ; #3,560.00 à

comine l’une des Lelles et des plus l'Eléctricité : 3340000 aux mar
, liés : 100,00 à l'Hôtel-de-ville :émouvantes. De genx do toutes! ©

les parties de la ville ont trun a! 9150.00 A la Travers ; 9606.00 à

sw de Québec, bier uoir : chez
I RRP Franciscains of
laps la paroluse du sit-Hacrement
lfeux grandes processions ont
marqué cette volenuité ot notre
bopulution s'est portée en foule,
avec une ferveur teuchante, à ces
deux wmanisfeutations religieunes.

Law fêtes de la paroluse du Ne.

qui attire toujours de grandes
foules. Celle d'hler voir compte

BV vendre et il fallait, voir, hier | liu : 662,83200 à l'Aque-soir, l'encombrement dans tes

|

UC
trantways du cireuit de la haute Une assemblée dimanche soirville. Tout le long du parcours
et surtout dans les range ménu
de la proceuxion, des centaines et
(es centaines de personnes uni
chanté en choeur les ‘antiques
d'usage au Nacré-Coeur et à l’i£u-
chuvistie. Un dos pores de la pa-
roisue, en catexant avec un de nox
veprésentanin, hier soir, disait
sue ce fut la cérémonie lu plus

—arm}

Toutes les ‘dames de Tévts,
Lauzon et Bienville qui veulent
aider au nnccèx de la sit-Jean-Bäp
tiute sue lu rive sud sont prides do
we réunir, dimanche an solr, dans
la salle de l'Hôtel-deville, à Bien-
ville M w'agire de In question
de l'orgaRisation de chars alléga-
riquen,touchante qui se soit vie dunx

cette nouvelle et déjà prospère
| paroluse.

Une’ assemblée samedi soir

Comité dex gmucements
hour la St-lean-Baptinte se réu-
wiry samedi sob, 3 l'Hôtel-de-vil-
le. à Bienville. Tous lox jeunes
gens ent veulent aider sont pris
d'être présents. Cette issemlrkée
comnencery à 8 hs,

—
Une chute de 18 pieds

Ce matin, un ouvrier, M, Jo-
seph Fortin, de Lauzon, alors
qu’il était à travailler à bord du
stesmer Ghamplain, netucliement
dans lu cale-sèche, à perda tout à
coup l'équilibre et est tombé d’u-
ne hauteur de 18 pieds.

C'est Mgr Augnete Router, Pb} Le
supérieur du collège de Ste-Anne
de lu Pocutière qui portait le Rt
Nacvement, ussinté de MM, lox ab
héx Arthur Lapointe et 4.-T. Na
denn, gomme diacre et soux-diu-
tre.

Partie de l'église, ln Procession
pit d'abont le chemin Nie Foye
nsqu‘pie vepomoir de M. Raoul Ta
quet, pitis le retour r'etffeetna pat
le chemin Ste-Foye, l'avenue 13
aed et la rue Frontenge, La
garde d'honneur ne Conjosais ee
douze prêtres rovitus, les nn de
lu dolntatique, tex autres de In
charuble,
Le rgposoir comtruit chez M.

Roland! Paquet était de conte
beauté. 11 venplendissnit de mit
le feux et jetait dans le fivma-
ment une lueur douce et brillau-
‘eo Rien n'avait été menagé pour
donner i l'autel lu paragat fui
convenait. D'innombrables bran-
chez de sapin terminaient majes-

Dans sa chute, Fortin s'est frac.
turé une jambe et infligé une
blessure à la tête.

Ses compagnons de travail
s’empressèrent au secours du
blessé et firent mander immédia.
tement Fambulanee do M, Moisan
qui le transporta a I"Hétel-Diew
le Lévix, Rôle du jen et de la #ymuasti-

que dans la formation—Leur av-
bon sue le corps, le carnetère, —
Les jeux prohibés, les jeux eu
honneur.

Que penser des gymnases neu-
tres 222 des clubs. 0

M. L.-P. Bonenfond,
du Patronagee Laval.

X.--Moyens de formation socia-
le:

Créer des “autorités socinles
Importance donnée aux : Prin-

vipes d'association. — Rexponsa-
bilités, — Initiatives du zèle, —
Sens patriotique.

M. Léopold Fontaine,
de ls Maison Le Prévost
Montréal.

MARDI, 20 JUIN
9h, a. m—TROISIEME REV.

NION D’ETUDE.
LES RESULTATS—ou Ra-

yonnement des Principes et Mé-
thodes dey Ovuyres de jeunesse,
chez le jeune honnue.
XL— Dans l'Oeuvre :
La transformation du jeune

homme n'est possibile qu'à ecr-
taines conditions :
—de la part des Directeurs...
+de la part du jeune homme...
Étapes decette transform.

tion :
Attraits, — Confiance, — A

(tion divine. — Idées, caractères,
manières. — On ‘‘s’élève*” gra.
duellement,
Dévonement et sacrifice—L,' -

pôtre duns l'Elite.
M. BH. Audet,

du Patronage de Lévis,
XIT.—Dans la Famille :
“Bonum diffusivum sui.”

 
de

 
dans sa famille,
—Influence de l'Oeuvre (à cay.

se du jeune homme) dans lat.
mille.
—Les Ancieus «leur action.

M. J.B. Larivière, M, P,
du Patronage de St-Hyacinth-,
NUL—Dns la Société :
Petite Rociété :
Ecole et Collège ; — L'Oe..-

vre : école de respect, de travail,
d'entrain, dgmulation.

Atelier et bureau : — Le jeu +

   

  

  

 

  

  

   

  

   
  

   
  
  

     

tiensement le décor. La proces.
sion fit halte i cet endroit et a-
bets wn sermon de M, l'abbé EN.
LaVergne, pain un salut du Trax
St-Sacrement, elle reprit sa mar
che vers l'église,

Le blessé, hien que trés soul.
frant n'est pas en danger.

—
Arrêté pour ivresse

Un homme de la Benuce, a été
arrêté en état d'ivresse en has
des côtes, lu nuit dernière et fut
monté au poste de polire central,
où ce matin, il a été condamné A
l'amende râglementaire. M a payé
rubis sur l'ongle,

 “ut patronat, prolétariatetleurs
apports réciproques. — Justiec
et Charité, — Convaineu en reli-
gion. — Exemples typiques.
Grande société :
Paroisse : précieux auxilinire.

Expériences... Patrie ; — Prêt
à ‘’nervir”*, À we sacrifier, — Naitobéir et commander, — Bon sol-
dat, sera bon chef, — Homme
d'action,

M. Théodule Roberge,
du Patronage] de Québec,

PACIFIQUE
CANADIEN
trains rapides
course de 5 heures

QUEBEC-MONTREAL
DE LA GARE DU PALAIS

“Le Pronteune*—Départ— 12,90 PP, M,—imta les jours.
Arr. Montréal (Gi. Windsor) 5,30 PM,“Le Viger*—-Uépart—4,40 P. M.—llimanche excepté,
Arr. Montréal (UG, Viger) S40 1°, M.

An retour de lu procession, il
Y eut un salut an Trèx-Macrement
dans l'église, littératement rem-

* plieet le RP, Jeun remercia les
bæroissions de leur ferveur .

 
   

 

   
   

  

  
   

 

 

        

   Retour de Montréat 1G. Windsor) 5,00 AM. toux len Jours.ltetour de Mantrént 1G. Viger) 4,00 PM. dimanche excepté.
Wagens-salen observatoire, et wagon-restaurant

 

    

 

   
 

DEPARTS SUPPLEMENTAIRES
ROO A NM. din. exe, pour Montréal (4G. Viger), obxervatoire à buffet.11,10 PL M. tous lex Jours pour Montréat (Gares Viger et Wind-»or}——Wagone-lits à compartiments éclairés À l'électeielté,

Hetour de Montrénl WW. Viger) 848 A. M. dimanche exceptéRetour de Montr6nl (G. Viger) 1.510 P, M. dimanche nettement,Betone de Montréal (0, Viger) 11.10 I’, M. tous les Jours.Retour de Moni real (G, Windaor) 10.45 P, Ar, tons lew jours
—Heure normale de l'Est—

Le Service du Peciique Casadien ne souffre uæcuse comparaison
IL EST INSURPASSABLR

Bureaux des billets (0 rue Saint.tean
[impen

    —
wagou-salon-    

  
  

       
      
    
     
       

 

  

   

    

  

 

Tel: 03
Tél: 1840
Tél: 3

} Québec

      

 

   

  


